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Jeudi 5 février 

Journée spirituelle à Keur Moussa 

 Le matin, départ vers l’est de Dakar pour une journée à 
l’abbaye de Keur Moussa. Participation à l’office de 
l’abbaye. Puis visite du monastère des Sœurs 
bénédictines de Keur Moussa, situé dans le même 
village. Rencontre avec les sœurs qui donneront le 
témoignage de leur vie monastique et leur travail 
artisanal. 

 Messe. 
 Rencontre avec les sœurs Servantes des Pauvres, 

oblates bénédictines qui tiennent le dispensaire de Keur 
Moussa. Participation à l’office des vêpres des sœurs de 
Keur Guilai. 

 Déjeuner à Keur Moussa. Retour vers Saly. 
 Diner, transfert à l’aéroport et vol de retour de nuit- 

départ 02h00 le 6-02 – Le vendredi 6 février, retour 
Paris-Orly (11h45) vers Reims  
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L'abbaye de Keur Moussa 
La maison de Moïse en wolof 

 
       

L'abbaye de Keur Moussa fut fondée à Keur Moussa, par neuf moines 
de l'ordre de Saint-Benoît venus de Solesmes. Les bâtiments furent 
inaugurés le 23 juin 1963 en présence du président du Sénégal, Léopold 
Sédar Senghor.  
   Isolée au milieu des champs de manioc et d’arachides, ce monastère est 
l’expression d’une église militante dans une région où elle est minoritaire. 
   Formée à l'origine de neuf moines bénédictins de l'abbaye de Solesmes 
envoyés à l'appel en 1961 de l'archevêque de Dakar, la communauté s'est 
fort agrandie et compte aujourd'hui une quarantaine de membres. Elle 
présente un caractère international. En effet, si les deux tiers d'entre eux 
sont de nationalité sénégalaise, on y dénombre en 2020 deux Béninois, 
deux Camerounais, un Congolais (Brazzaville), deux Français, deux 
Gabonais et un Guinéen.  

     Dans l’esprit de la réforme liturgique de 
Vatican II, les moines ont réalisé au fil des année 
une musique liturgique adaptée aux conditions 
musicales africaines, tout en restant imprégnée de 
l’esprit du chant grégorien que le chœur des 
moines sénégalais a conservé en partie. 
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On retrouve ici le caractère familial, comportant une obéissance filiale et 
fraternelle, vécue dans la liberté des enfants de Dieu ainsi qu’une vie mise 
au service du culte liturgique, enfin, le culte de relieuse soumission envers 
la personne du Souverain Pontife et la dévotion à la Vierge Marie 
particulièrement vénérée dans le mystère de son Cœur Immaculé. 

   En 1964, une kora traditionnelle mandingue 
est offerte à la communauté par un prêtre 
diocésain sénégalais. Les moines conçoivent 
alors la première kora en clefs de bois et de 
nouvelles méthodes pour l'enseignement de cet 
instrument traditionnel et frère Dominique 
Catta – l'un des moines fondateurs – compose 
des pièces spécifiques, notamment destinées à 
l'accompagnement des chants communautaires. 
Pour cette œuvre originale, la communauté a reçu 
le prix Albert Schweitzer et le Père Catta a été 
élevé, en 2016, par le Sénégal, au rang de Trésor 

humain vivant, reconnu 
par l'UNESCO.  

 

 Le 19 janvier 2019, le père Olivier-Marie Sarr 
succède au Père Ange-Niouky, comme 
troisième abbé de Keur Moussa . 

 La 
messe 

conventuelle célébrée tous les 
jours à 11 h 15, attire de nombreux 
fidèles. Beaucoup de visiteurs 
viennent écouter les chants 
liturgiques accompagnés par les 
instruments locaux, balafon, 
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tambours, tam-tam et surtout la kora. 
 Les moines vendent également les produits de leur ferme (fromage de 

chèvre, poulets de chair) et de leurs vergers (oranges, mandarines, 
pamplemousses, mangues, etc.). 

 Les bénédictins se consacrent en outre à la fabrication des koras, à la 
transformation des fruits, à la 
fabrication du fromage de 
chèvre, etc. 

 Auprès du monastère se 
trouve un dispensaire tenu 
par des religieuses (servantes 
des pauvres), ainsi qu'une 
école primaire. Depuis un 
peu plus de 50 ans, le 
dispensaire est ouvert à toute 
personne souffrante, ayant 
besoin de soins, dont une 
majorité musulmane. 

    
 

Messe 

 4ème Semaine du Temps Ordinaire  
Ste Agathe, vierge et martyre Mémoire 
Première lecture (1 R 2, 1-4.10-12) 

   Comme les jours de David approchaient de 
leur fin, il exprima ses volontés à son fils 
Salomon : « Je m’en vais par le chemin de tout le monde. Sois fort, sois 
un homme courageux ! Tu garderas les observances du Seigneur ton 
Dieu, en marchant dans ses chemins. Tu observeras ses décrets, ses 
commandements, ses ordonnances et ses édits, selon ce qui est écrit 
dans la loi de Moïse. Ainsi tu réussiras dans tout ce que tu feras et 
entreprendras, et le Seigneur réalisera ceƩe parole qu’il m’a dite : “Si tes 
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fils veillent à suivre leur chemin en marchant devant moi avec loyauté, 
de tout leur cœur et de toute leur âme, jamais tes descendants ne seront 
écartés du trône d’Israël.”  
   David mourut, il reposa avec ses pères, et il fut enseveli dans la Cité de 
David. Le règne de David sur Israël avait duré quarante ans : il avait régné 
sept ans à Hébron, et trente-trois ans à Jérusalem. Salomon prit 
possession du trône de David son père, et sa royauté fut solidement 
établie. – Parole du Seigneur.   
 

CanƟque 1 Ch 29(10, 11abc, 11de-12a, 12bcd) 
 

R/ Seigneur, c’est toi, le Maître de tout. (1 Ch 29, 12b) 
 

Béni sois-tu, Seigneur, 
Dieu de notre père Israël, 
depuis les siècles et pour les siècles ! 
 

À toi, Seigneur, force et grandeur, 
éclat, victoire, majesté, 
tout, dans les cieux et sur la terre ! 
 

À toi, Seigneur, le règne, 
la primauté sur l’univers : 
la richesse et la gloire viennent de ta face ! 
C’est toi, le Maître de tout : 
dans ta main, force et puissance ; 
tout, par ta main, grandit et s’affermit. 
 

 Évangile de Jésus-Christ selon saint Marc 6(7-13) 

   En ce temps-là, Jésus appela les Douze ; alors il commença à les 
envoyer en mission deux par deux. Il leur donnait autorité sur les esprits 
impurs, et il leur prescrivit de ne rien prendre pour la route, mais 
seulement un bâton ; pas de pain, pas de sac, pas de pièces de monnaie 
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dans leur ceinture. « Mettez des sandales, ne prenez pas de tunique 
de rechange. »  
   Il leur disait encore : « Quand vous avez trouvé l’hospitalité dans une 
maison, restez-y jusqu’à votre départ. Si, dans une localité, on refuse 
de vous accueillir et de vous écouter, partez et secouez la poussière de 
vos pieds : ce sera pour eux un témoignage. »  
   Ils partirent, et proclamèrent qu’il fallait se convertir. Ils expulsaient 
beaucoup de démons, faisaient des onctions d’huile à de nombreux 
malades, et les guérissaient. – Acclamons la Parole de Dieu.   

 
 

Que pouvons-nous t’offrir Seigneur ? 
 

Seigneur, que t’offrirai-je pour te remercier de tous les 
bienfaits que tu as faits ? 
Tu me réponds : Offre-moi tes mains vides : Je les 
comblerai de biens surabondants. 
 
Seigneur, que t’offrirai-je pour te remercier de tous ces 
biens que tu as semés ? 



135 
 

Tu me réponds : Offre-moi ta lassitude : Je la changerai 
en force invincible. 
 
Seigneur, que t’offrirai-je pour te remercier de la force 
que tu m’as donnée ? 
Tu me réponds : Offre-moi tes ignorances : Je les 
changerai en sagesse sans pareille. 
 
Seigneur, que t’offrirai-je pour te remercier de la sagesse 
que tu m’as léguée ? 
Tu me réponds : Offre-moi tes misères : Je les changerai 
en salut pour autrui. 
 
Seigneur, que t’offrirai-je pour te remercier de ton 
précieux salut ? 
Tu me réponds : Offre-moi tes péchés : Je les changerai en 
amour qui ne s’éteint pas. 
 
Seigneur, en toute confiance, 
Je te remercie 

Chant malgache 
L’Assomption et ses œuvres  

 

  

 

 

 

 

 

136 
 

Merci pour mes semblables 
Merci Seigneur, pour tous ces autres, 
qui peuplent la terre avec moi. 
Pour ces prochains et ces lointains 
sans qui je ne serais quÕun Robinson 
prisonnier de son orgueil solitaire. 
Merci pour tout ce qui nous est commun, 
au long des siècles et des continents, 
tissant la longue tapisserie de lÕhumanité. 
Merci aussi pour tout ce qui nous fait différents 
et dont les couleurs font chanter le tissu de la vie. 
Donne-moi dÕaccueillir la richesse de ces diversités 
et dÕy saisir la dimension de ton amour. 
Pour tous ceux qui me sont les plus proches : 
famille, amis, voisins, camarades, collègues, 
qui cheminent à mes côtés au long des jours, 
mÕapportent chaleur, réconfort ou souci... 
Pour eux tous je veux te dire merci ! 
Te dire aussi merci tout simplement pour la vie qui continue. 
Parce que le monde nÕa pas commencé 
ni ne se terminera avec moi. 
Ouvre mes yeux quand je mÕenferme ou 
mÕisole. 
Envoie-moi des compagnons fraternels 
quand je déprime ou désespère. 
Donne-moi dÕêtre ce petit chaînon joyeux 
de la grande caravane humaine en marche 
vers cet avenir 
que ton Fils nous a dépeint 
aux couleurs de lÕespérance. 

M. Wagner, Prières qui nÕen ont pas lÕair, 
Atelier, 2006 

Merci, 
diokandial, 

Dieureudieuf 
 

aux Sénégalais et 
à tous ceux qui 

nous ont accueillis 
durant ces 

quelques jours 
inoubliables 


